




l'École Spéciale d'Rrchitecture 

Située au 254, boulevard Raspail dans le XIV" arrondissement , à Paris, l'ESA 
a 135 ans. Elle est la seule école privée d'architecture en France. Elle 
fonctionne avec les statuts d'uneassocia tion 1901. Ses meJl1bres préferent le 
termed'école « libre » gui représente mieux son ouverture au monde et à 
la modernité. 

Depuis 1968, elle s'estdonné tlne mission: 

(l Ê'tre /Ille COJ/l/l/lllwuté d'botllllleS et de 

fem/l/es ql/i par leur recberche slIscite la 
CIIriosité, /'illq/liéll/cle el le vOllheur que tOllt 
(/ri dei '/'{{ il apporler ») 

Peter Brook 



Dans la lignée du rationalisme ... 

Un peu o'nistoire : 

L'Éco le Spécia le d'Arc hitecture fut créée en 1865 avec l'appui de 
personnalités important es telles qu'Eugèn e Viollet-Le-Duc ou Henri 
Labrouste, en plei ne période de restructuration de Parissous la direction du 
préfet Haussmann . Ell e est restée relativement dans l'ombre en raison 
probablement de l'importance et de l'innuence de l'École des Beaux-Arts à 
celte époque, mais peut-être aussi, en raison de son statut spécifique. 
unique école d'architecture privée en France, l'Ecole Centrale -puis Spéciale 
- d'Architec ture est un cas tout à fait parti culier dans le paysage de 
l'cnseignemcnt supérieur de notre pays. 
La création de cet établissemen t eut des conséquences importantes. En 
mettant en place des enseignements nouveaux, les promoteurs de l'École 
Spéciale ont influé sur le contenu des formations à l'arch itecture et à la 
constructiondans les écoles publiques, ainsi que sur l'appréhension par les 
professionnels de l'architecture, des problématiques du cadre bâti. En 
délivrant un diplôme pour la première foisen France, ils ont ouvert la voie à 
la constitutiondu corps des architectes et on t favorisé l'évolution ul térieure 
de la profession. 
L'École Spéciale d'Architecture a été fréquent ée par des élèves connus. 
Stephen Sauvestre, Henri Prost, Robert Mallet-Stevens, Frantz-Philippe 
Jourdain ou Jean Ginsberg. 

Frédéric Seitz 
Une entreprise d'idée. 

L'École Spéciale d'Architecture, 1965- 1930. 
Paris, Picard, 1995 



L'iHchitecture s'ilpprend pilr une pedilgogie originille 

Dans la tradition de Viollet-Le-Duc, qui affirme une architecture raisonnée 
(DictionIZaire raisonné de l'arcbitecturefran çaise du xf au XIR siècle, 
/854- /869) communi cahle à un enfant de 16 ans (Le Petit Paul de 
L'Histoire d'une maison, 1873), l'École Spéciale d'Architecture forme ses 
étudiants dans l'idée que la liberté créatr ice vient des contraintes, du 
contexte, et que la beauté tant recherchée ne vient qu'après une longue 
recherche inquiète et passionnée de la synthèse de considérations va riées et 
souvent opposées. 

(( 0/1 II/! jJorl/}(ls dl! la silllfJlicite. Oll,!' (//'ril'e il /(/ Jill J) 

Constantin Brancusi 

Ce qui ne veut pas dire que l'architecture puisse se rédui re à des mots, 
« l'espace indi cible » (Le Corbusier) res te la cl é de l'énigme 
architecturale, et la matière première de l'architectu re. 

,. ll{fIIll s'ill/(/<~il/er t}II '(IIIXJ'I!IIX tI'êtres (/II Ires lluC 
I/OUS l'ullil'l!rs lIIalériel est continu el lU' /J/'éseJ/!e 
pas de l'hies ; ce que 1/01/S afJjJelolls des ()/~ielS 
réjJolld sel/lement à /(1W wlI(/e/lSalioll , l'II /1/1 /Join l 
dO/lI1t'. de {I/'/)/,(/(/OIlS q1li. jJtllS 011 III0i!ls ({ellses, 
Jall/'l l/ illent dl' IIlf/lle par/ollf aillellrs et y cumpris 
- II/oins tle1lSes là seulelllel/t - lIit nOlis ('JY~)'OIIS mil' 
de.'i l'ides. L '11 Il il 'ers esl ('on/hw et jJmcède e/l {olll 
J'OÙlt (/ '/lne 1/1éll/e{lI/'Îl/e. » 

Jean Dubuffet 



~a nilissilnce d'une pilssion 

Lors de la premi ère ann ée , les étudiants fonl la décou ve rte qu e 
l' architecture est une façon de voir, de sentir, de vivre ... l' espace, ses 
proportions, ses lumières, ses tensions. 



Des professeurs Qui construisent 

La quasi-totalité des enseignants architectes de l' école a un e pratique 
d'agence indépendante qui nourrit leur pédagogie et fa vo ri se leurs 
enseignements. 

Une école Qui bouge 

Prague, New York , Londres, Vienne, Ve ni se, Porto , Barcelone, les 
destinations des voyages d'études se diversifienl. 
Une longue tradition de stages en agence d'architecture, en entreprise, dans 
les bureaux d'études oules collectivités territoriales s'est intensifiée avec la 
selllcstria]isation des études. 
Une galerie d'art à la portée de tous: La Mezzanine du grand Hall reçoit en 
alternance expositions d'arts plastiques et cI'architecture, selon un 1)1hl11e 
soutenu de deux manifestationspar Illois. 
Deux rentrées par an (septembre et février) ont fait de ]'ESA une école à la 
pédagogie réactive. 



Ecole Spécj:;!~ d'Archftectur'i 
Bib! iJthèc~e 

254, bd Ra:;pail - 7!:i014 Paris 
01 40 474022 

Art &TechniQue« s~ns complexe » 

Une attirance particulière pour les techniques modernes ... 
........-......-----­

, 

E\ercice n° l : 
Structures auto-tendantes (ou de tenségrité, fonTIu le raccourcie de « tensile 
integ rity »). Après les recherches de Fuller, Le Ri colais, Emmerich, 
plusieurs instituts de recherche mènent aujourd'hui des études sur ces 
structures auxquelles se sont initiés les étudiants de l'ESA sous la direction CoursPh. Guillemet Arts Plastjques 1çre année: Dessins 
de René Motro. monumentauxd'après A. Bourdelle 



Présidents &Directeurs depuis 1980 


Françols Geindre 
1989/1990 

Olivier Revault d'Allones 
197511982 

Robert Bordaz 
1983/1989 

Jean-Pierre Quéré 
1991/1995 

Christian de Portzamparc 
depuls 1995 

François Wehrlin 
1977/1982 

Michel Denès 
1990/1994 

Paul Virilio 
François Wehrlin • 

(' f. Wehrl in reprend se ul la 
direction de l'ESA en 1995 jusqu'à 
sa disparition en 1998.) . 

Olivler l.eblois 
depuis 1999

Jean-François de Boiscuillé Christine Molssinac 
1982'1988 1988/1990 



Deuxième cycle : « àla carte }) 
3 -La Synthèse technique 

4 -L'Affumation d'une tendance 

Le Diplôme 
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Les meilleurs diplômes 

Les diplômes ayant reçu de leur juryla mention « exposable » peuvent se 
présenter au concours du meilleur diplôme. Une première sélection est 
réali sée par une commission d'enseignants. Les candidats retenus 
présentent leur travail devant un JUIl' composé de personnahtés extérieures, 
de professeurs invités)du président el du directeur. 

La présélection est l'occasion d'exposer les diplômes les plus intéressants 
de l'année à l'attention des étudiants de l'école. Tous ces diplômes sont 
réunisdans une publication annuelle de la jeune architecture ESA. 

Chaque année)un prixest remisau lauréat par l'ESA et la SADESA. 

Meilleur Diplôme 1994 : 
Tatiana Fabeck,Art Station 

-1 

















Ecouter"frurj,triNquer, 
Autour dc la table, chaquc étudiant explique ses 

rebondit sur sa proposition , lui montre ses lacunes, ses promesses. 

suggère des champs d'action, lui révèle des hOlizons. 

Aun moment donné, un déclic se produit, irréversible,profitable des 

durant : c'est l'état d'esprit d'architecture. 




· 
-' ., 





Des« visiting professOfs » 

Laurence Allégret - Alessandro Ansehni - Architecture Studio - Avant-Travaux -
Christian Biecher - Masakazu Bokura - Frédéric Borel - Cuno Brullmann -
Odile Decq - François Deslaugiers - Philippe Dubois - Édouard Françoiset 
Duncan Lewis - Massimiliano Fuksas - Catherine Furet - Finn Geipel - Serge 
et Lipa GoJdstein - Borja Huidobro - Dominique Jacob - Dominique Lyon ­
Brend;m Mac Farlane - Dominique Monlassut - Patrice Mottini -Jean Nouvel -
Manolo Nunez - Bernard Paurd - Richard Peduzzi - Christian de 
Portzamparc - Bernard Reichen - Michel Rémon - Rudy Ricciotti -Jacques 
Rougerie - François Seigneur - Nasrine Seraji - Roland Simounet - Bel'llard 
Tschumi - VaJéJie Vaudou ... 

Dominique Montassut, 

professeur invité 


J\)l'() t(Ôle! dl' la DIW du \onl il Lille 
Il)l{l{ -« I.es Loubl ~Ules I"ill:!s urltilnl's :1 ÉITY 

II)~I) bposilion" (~lILqmirc là ville àl'IF.\l , 

19X4 . l'arr du Manuilll't, S~ill(,-l' t ·~larnt· 
II)l)OI9~ - lIuil en~clllhies de bO il 200 1()~t'Il1l'nls l'Il Villes i\OU\ l'Iles 
1991 . I.wée!t l'Il Îll'·dc·rl~Ulce (Tort:v l't \oisicl) 
199~ - ~t.tisons pilt1iCLl l ièll"~:1 Mabo'n-Alfort (cl'. illus!riltlon) 
1996 - Exposilion« Paysages oubliés» ill1H 
1996 - Héhabilita[joll dl'~ tOllr~ du (;r;U1d Quevilly 

Sur le thème du logement bas à haute densité (LBHD) , Dominique 
Montassut a su motiver non seulement ses étudiants, mais aussi le ministère 
de l'Équipement (PUCA), qui subventionne les études réalisées dans ce 
cadre à,'ESA. 





Une vision du futur 

« Nous sommes aujourd 'hui devant 
L1IlC ville dcs exceptions, nous 
travaillons cas par cas, Et nous 
devons adopter une pensée d'autant 
plus souple, évoluée, sans préjugé, 11 
ya bien sûr, des situations el plus de 
situation vierge, Tout est marqué, 
écrit, tracé, pal10ut il faut composer, 
conserver, détruire, ouvrir, refermer, 
être le créateur d'une situation déjà 
e~i~tallte (lU 'il, s'agit parfois de 
revelerl, , , Ce ne se ra ni la 
croissance continue et progressive,_­
ni la substitution violente de 
morceaux entiers mais le processus 
complexe qui consiste à recycler, 
modifier, détrui re des morceaux, 
reconstruire à leur place, adapter, 
rééquilibrer, transformer le mal en 
bi en, et c'est un programme qui 
exige des talents multiples, Face à 
l'archipel, l'urbanisme de l'Age III 
n'est plus un travail de 
régularisation , mais d'intervention 
différenciée à des endroits et des 
registres très divers, » 

Christian de POl1zamparc. 

(Extrait de « La ViUe de l'Age Ul ", 


N" 4 de Ville-Architecture, 

DAFU, novembre 1997) 


cademiqu 

- En architecture comme en tout, ne croyez pas ce qu 'on vous dit : 
vérifiez-le vous-même, avec quelques maquettes, mals surtout ifl I/;SI/. in 
situ,visites de chantiers, réalisations, le vécu est encorele plus sûr, ne vous 
Hez pasaLL'\ ÎntelVÎe\\'S. 

- L'académisme ~lIettant ral10ut et s1lI1out dans les écoles, 011 le discours 
n'est pas confronte au rée : ~oyez métiant du plaisir des mols1 comme du 
plaisir des formes, Plus de surprise, et moins de complaisance dans une 
facile séduction. Critiquer, c'est 1(' meilleur service que vous rendrez à \'OS 
enseignants. 

- AUjourd'hui l'académisme dominant n'est flus l'historicisme mais le 
higb-tecb (struc ture légè re, râbles ct bie leues, murs rideaux et 
raidisseurs), le néo-cons tru cti visme 011 le néo-modernisme, cetfe 
architecture de gare, toujours en retard, 
- Ne jamaiS croire à la beauté d'un plan ou d'une façade, L'architecture se 

marche. se parcourt. Le beau, c'est le juste et le l'rai. La vraie beauté (ceUe
de demain) est partout sauf où le monde la voit. Recherchez ['ineffable, 
l'indicible, l'émotion du sens et de l'usage plutôt que celle de la forme. Faire 
un plan c'est avoir eu des idées, 

-Jamais de recettes mais de solides convictions. On ne rentre jamais dans 
un projet par la même porte. Croyez à la réciprocité des contraires et 
sunout aux vertus de l'à-propos, base d'un bon éclectisme, 

- Ne concevez pas les contraintes du monde réel cOlllme un 
~pauvrissement, mais comme un enrichissement potentiel, une succession 
d'occasions àsaisir. Prenez avec Frmcis Ponge le parti-pris des choses. Le 
plus Ubérdleur des éléments archileCtU1'allX, c'est le mur. 
, - Ne faites pas de votre antiacadémisme une théorie. Dans certains cas un 
bâtiment néo·classique complètement régressif sera la meilleure soludon. 
Toute théorie est du guignol. 

Olivier 
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alai sien, 1 

Une vocahon internationale 

Les registres de notes des anciens élèves montrent à quel point la tradition 
d'internationalité de l'ESA estancienne: 
Dès la première année, en 1865, l'École ouvre avec 51 élèves de 14 pays 
différents: l:rance (39) , Belgique (1) , Grèce (J), Turquie (1) , Roumanie 
(1) , Pologne (4), Uruguay (1), Porto Rico (1), Trinité (1) ,Cuba (1), 

Àl'orée du xxe siècl e, il y a cent ans, entre 1898 et 1904, les 80 élèves 
français pouvaient rencontrer Il Roumains, 2 Russes, 5 Grecs, 9Thrcs, 1 
Brési lien, 4 Chili ens, 1 Bolivien, 1 Mexicain , 2 Bulga res, 1 Polonab, 2 
Suisses, 2 Hailiens, 1 Italien, 1 Philippin, 1 natif d'Algérie, 1 natif du Maroc, 
2natifsde Martinique ell Ne\\'-Yorkais, 

~~-;i.~ 

En 1998, un tiers des élèves vient d'un pays étranger et l'éventai l des 
nationalités s'est encore élargi: 54 Marocains, 18 Grecs, 8 Libanais, 6 
Coréens, 4 Chinois, 4 Taïwanais, 4 Tunisiens, 3 Allemands, 3 Iran iens, 3 
Singapouri ens, 2 Algériens, 2 Canadiens, 2 Espagnols, 2 Mauriciens, 2 
Israéliens, 2 Japonais, 2Syri ens, 2l\.lrcs, 1J3éni}lOis, 1 Boliv~en , 1Bu lgare, 
1 Camerounais, 1 Costari cain , 1 Croale, 1 Egyptien , 1 Equatori en, 1 
Gabonai s, 1 Hollandais, 1 Irakien, 1 Luxembourgeois, 1 M
Sénégalais, 1 Suisse, 1 Vietnamien, 1 Zal'rois, 



Les professeurs de l'ESA 

Peter Biichtold / technique • Thierry Beauvais / maths et 

géométrie • Platane Bérès / informatique • Pascal Bernard / 

atelier bois ' Pascale Blin-Papas / communication • Jean­

François de Boiscuillé / architecture • Jean-Pierre Bontoux / 

éclairage • François Bouvard / architecture • Jean Brangé / 

informatique • Sophie Brindel-Beth / fluides • Fabienne Bulle / 

architecture • Dominique Chavanne / aéroporl~ • Philippe Cœur 

/ structures légères • Gaëlle Dadez / droit • Odile Decq / 

architecture • Michel Denès / dessin technique • Gérard 

Dietrich-Sainsaulieu / histoire • Jean-François Ehrel / 

construction • Sophie Ferraro-Doulcet / aéropOlis • Jean-Claude 

Garcias / critique d'architecture • Michel Garein / sécurité 

incendie • Jean-Pierre Garnier / sociologie • Gérard Gay / arts 

plastiques • Robert Gensburger / photo-vidéo • Philippe 

Guillemet / arts plastiques • Didier Larue / paysage • Olivier 

Leblois / architecture • Lionel Lemire / architecture • Jacques 

Limousin / architecture • François Lombard / programmation • 

Marc Malinowski / structures • Martin Meade / anglais, histoire 

de la ville • Béatrice Melon-Riey / commande publique • Jacques 

Métrot / risques majeurs • Jean-Claude Moreau / architecture • 

Jean-Baptiste Moulié / bois • Jean Mouly / technique • Thanh 

Tam N'Guyen / économie • Jean-François Oudet / perspective­

descriptive • Bemard Pictet / produits verriers • Jacques Pochoy 

/ architecture • Bernard Pomerol / sitologie, impact sur 

l'environnement • François Potonet / informatique • Claude 

Prévost / perspective • Robert Reclus / architecture • Alain 

Renard / RDM • Luc Salvaire / informatique • Agnès Sander / 

mutations urbaines • Jacques Sautereau / urbanisme • Richard 

Scoffier / théorie de l'architecture • FrédéricSeitz / histoire de 

l'architecture et de la ville • Philippe Sim,ly / philosophie • Jean­

Pierre Traisnel / structures • GuyVacheret / arts plastiques • 

Marc Vaye / architecture. 



Ecole Spétlale d'Architecture 

Bibliothèque 


254, bd Raspail - 75014 Paris 

0140474022 
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L'école spéciale d'architecture, la seule école privée d'architecture en 
France. L'architecture, une façon de voir, de sentir, de vi;vre. 
Comprendre l'architecture, c'est aussi comprendre comment eÙe est 
enseignée. Après des années d'ignorance superbe, caracté isant 
l'École des Beaux-Arts, des écoles d'architecture sont nées en 1968. 
Pendant ce temps, l'ESA, fondée en 1865, dans l'esprit et ec le 
soutien d'Eugène Viollet-Le-Duc, se donnait pour objectif de former 
des architectes au sens pratique et au fait de la mooerniténaissante. 
L'ESA, depuis sa fondation, suivi un chenÙfl très particu ier dans le 
paysage français. Elle s'est oQverte en 1968 aux sciences humaines et 
aux arts plastiques. Elle s'est dotée en 1971 de statuts extrêmement 
démocratiques qui en font une école libre et expérimentale .-lvll'~\Jttl _-a-­
curieuse et passionnée. Un parcours à l'intérieur de cette école 
originale vous est proposé dans cet ouvrage collectif qui reflète son 
état d'esprit et sa méthode: initier chacun de ses étudiants à la 
discipline architecturale dans la joie de la découverte et ;o.H'_=== 
conviYialité. En effet, entreprendre des études d'architecture dans U"- -4!I­

bonnes conditions, c'est se donner toutes les chances de la naissance 
d'une passion durable, condition première pour la future maItrise 
d'un métier e.xigeant 

ISBN 2-8S893-S42-4 SO F 
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